
qu'ils Tenaient de crucifier, se communique à toute
paroisse où règne la simplicité évangélique. Car les œu-
vres de foi et de piété qui s'y pratiquent ont des langues
mille fois plus éloquentes que les plus beaux discours
dictés par la science et la sagesse des hommes.

C'est par de semblables prodiges, N. T. C. F., qua le

Saint-Esprit veut prendre une possession réelle, quoiqu'in-
visible, de votre paroisse, au grand jour de sa visite. Il

sera pour chacun de vous une langue de feu, pour vous
embraser intérieurement de toutes les ardeurs de sa cha-
rité, et vous enseigner toutes les vérités qui vous préser-
veront des funestes erreurs qui serpentent et circulent
plus que jamais dans le monde. Il sera lui-môme toujours
présent à votre esprit comme un souffle rafraîchissant qui
modérera l'ardeur et l'impétuosité d« votre imagination
qui vous expose à tomber dans tant d'écarts. Heureuse
donc la paroisse à laquelle le Saint-Esprit daigne se com-
muniquer par des signes si éclatants, afin de faire voir
que vraiment il y a établi sa demeure !

§^. Dons du St. Esprit.

Quels sont maintenant les dons que le Saint-Esprit com-
munique à une paroisse qui s'est religieusement préparée
à le recevoir? Ces dons divins, comme vous le savez,
N. T. G. F., sont la sagesse, l'intelligence, le conseil, la

force, la science, la piété et la crainte de Dieu. Ces
dons ineffables constituent l'homme nouveau qui est créé
selon Dieu, dans la justice et la vérité. Ces sept dons qui
surpassent tout sentiment, sont comme un merveilleux
écoulement des perfections divines dans l'âme humaine
qui vit en Dieu, de Dieu et pour Dieu. Toutes les riches-

ses et les grandeurs de la terre, toute la beauté et la per-

fection des créatures ne sont rien en comparaison de ces
dons inestimables.

Pour les apprécier, autant qu'il Nous est possible, avec


